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  Le présent ouvrage a été tiré




  à 1 000 exemplaires




  + 50 sur Vélin Lafuma




  numérotés et distribués hors commerce.




  




  





  





  





  





   




  La Poésie




  est source de vie.




   




  





  





  





  





  A ma Mère, source première (née Vivier !)




  A Marthe-Aline, source affluente,




  je dédie ce recueil.




   




  R. V.




  (Sancerre, Janvier 1973).




  Préface




  Le Rêve en émergence…




  Voulez-vous faire sourire quelqu’un ?




  Parlez-lui de poésie !




  Pourtant, pourtant, le premier rêve inconscient d’un enfant, le premier amour secret d’un adolescent, l’espoir intimement caressé par un adulte, l’ultime illusion bercée par un vieillard, c’est de la poésie !




  On peut donc se gausser d’un rêve féérique ? D’un amour merveilleux ? D’un espoir de plénitude ? D’une illusion suprême ?




  Oui, hélas !




  Mais l’abus éhonté du « rationnel » que nous vivons, justement parce qu’il fait journellement insulte à l’esprit – et au cœur – (nos plus hautes valeurs maintenant bafouées !), appelle aujourd’hui de partout, individuellement, collectivement, d’épouvantables, de merveilleux jaillissements d’irrationnel.




  Le ciel n’a pas dit son dernier mot sur la terre !




  C’est en gage d’espérance que j’ai rassemblé quelques-uns des poèmes écrits par le « vagabond littéraire » que j’ai été, que je resterai peut-être toujours…




  La plupart de ces pièces ont été écrites au long d’un tumultueux itinéraire de pauvreté, de solitude, parfois de désespoir… et pourtant, toujours, tout au fond de ma nuit, un rêve veillait, faisait étoile.




  Il constitue mon seul viatique.




  — Tenez, en voici quelques bribes…




  René VERARD.




  Sancerre, Noël 1972.




  





  Jaillissement





  Poème et poésie




  (I)




   




  La Poésie s’en est allée comme un oiseau




  Depuis qu’elle n’a plus son nid d’ans tous les cœurs !




  De faux poètes fous furent ses délogeurs !




  La Poésie s’en est allée comme un oiseau.
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